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Il est ,i»v/. M'Uihlahle par ra>p(( t K'néral .iu ricrosluhus Im iihlaudus, niai> il

fsi (le cnnKiiir plus uval, il a cTuirun Kl nun. ilc loii^ et de I à ."> niin. de
lar^;e. Il est luis.mt. de couleur noirâlre, à rellet cuivré.

I.e> coléopière> >lapln iinidé-- xint un groupe d'iiixcto (|ui i-e nourri~--iiit
normalenienl de nialière> \éi;él,de> en déconi position et de niatièro .miniale-.
I ne e-()èce cependant fait exception à K lie riKle, c'e>l le Baryodnin oiitnnoins

lu.. 2!). (iilrnptirc !.I.i|.li\ liiililr, Xiiiithulinii^
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(>>, étudié dans une discussion de- parasite- à la page .'):{. Nous
d'après les résultats des études (jue nous avons laites à Agas-jz. (

'.-H.
espèces mentionnées plus loin sont réellement des insectes <le proie
ciiamp, dans des conditions strictement naturelles. On les a vus »ii

occasions, plongés dans les tissus en décomposition fies racims de c
train de dévorer des larves. On n'a jamais pu étalilir «l'ime fa^on
si ces coléoptères staphylinidés attafjuent les larves en premier lieu;
le fait (lUe ces coléoptères préfèrent la nourriture en dé(onip< sition à
riture fraîche, nous n'aurions aucune hésitation à dire (|ui ce sont des
de proie. Nous n'avons plus eu de doutes du reste, (|ue c'étaient des
de proie, lors(|ue mous les avons enlevés des champs pour les mettre (

cages artificielles de verre .;u lalH.ratoire. Ils attaciiiaient prompt(
tout moment des lai^ves fraîches, en vie ipie nous hiir présentions. \:

lors(|u !s étaient privé- de nourrituie pendant plusieurs j(.urs, ils se dé
entre eux.
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tUétiTiuiiio par k- Ur. K. C, Van Dyke.


